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Revirement de l’opinion après Fukushima ? 

Á ma connaissance, depuis les années 80, toutes les enquêtes montrent qu’une majorité de français est opposée au nucléaire : 54% des français veulent sortir du nucléaire en 2005, et ils sont 77% après Fukushima. Visiblement, l’opinion publique maintient et accentue son opposition.

Cela est beaucoup moins clair pour en ce qui concerne le monde politique qui montre son embarras, voire sa volatilité. Les politiques assurent  qu’ils ne sont pas techniciens et que ce sont les techniciens et les ingénieurs qui "savent". Mais, qui peut raisonnablement penser que ces techniciens ne vont pas défendre la filière du nucléaire et tout d’un coup plaider, -à la place des politiques-, le réchauffement climatique, le risque de dépendance énergétique, la fiabilité de la technologie française, les pertes liées aux investissements colossaux….
Si les politiques reconnaissent qu’en grande partie, la décision ne leur appartient pas, ne se sont-ils pas, de fait, dessaisis de leurs responsabilités ? 
Et si tel est le cas, cela ne pose-t-il pas une sérieuse question à notre démocratie ?
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